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«t a» Bar des maprovisatione dm ï«* ,**" ,*îl it"Jf^fî 
JroKmow 1* renvoi à U C o B m « M l «a bauge». 

11. Laeiaa accepta. 
L e rearoi « t prononcé après oéclarat ian d ur

gence. 

LA MOTION DEJEANTE 
L » dewatTaotation d » l ' E j r i U e d u V o s » N a t i o n a l 

M. Dejeante dépose une proposition de loi ten
dant à abroger la loi du 31 juillet 1873, qui consacre 
la France au 8acré-Cteur. 

M. CHARI-SS BENOIST. — Demandez donc aussi l'abro
gation du v a » de Louis X I I I ! (Rires.) 

M. Dejcante donne lecture de l'exposé de» mo
tifs Je sa proposition de loi pour laquelle il de
mande l'urgonc* e t le reavoi à la Commission de la 
aéparation de l 'Eglise e t de l 'Etat . 

La droite lui fait une ovation narquoise. 
M i.'Asa* LKMIRE. — M. le Président du Conseil di-

• j t tout à l'heure : Encore une journée de perdue ! Et ce
pendant il s agissait d'une question «rave, de la vie de 
tc-idats aacriuee à la spéculation journalistique. 11 n en 
du plue autant maintenant. (Très bien à droite.) Le «ou-
reniement ne venant pas oombattfe 1» proposition de M. 
Dejeante, je crois oe mon devoir de présenter de courte» 
•cwervations. C'est une tentative qui a déjà été lait* a 

rlusienrs reprsea. La proposition a été jugée irrealisa-
le. Notamment en l W i , l'urgente fut repoutsee par o i s 

*oix contre 188. 

L'orateur rappelle les raisons données alors par 

M. Darlan, garde des sceaux. 
Cris ù l\xiréme-quu<li* .C'était Darlan ! . 
M L'ABUS LkMisr — C'était un ministre républicain. 

Il n'est pas plus facile de trancher cette question que 
celle de U séparation de l'Eglise et de l'Etat par un sim
ple v u s . J'espère que le parti républicain maintiendra 
mm vote de principe et repoussera 1 urgence. [Applaudis-
•smen-ts à droite.) . ,• 

M. ltonanet appuie la m o v o s Dejeante e n quali
té de député de Montmartre, où est 1 église d u »n-
cré-Oosiir. 

M VAUJÈ, minutée de la Justice. — Les républicaine 
les plus modérés ont protesté contre le caractère inju
rieux de U loi de 1873". (Vives Carnat ion* à droite.) 
J-aioute qu'ayant vote l'urgence en 1897 et quêtant par. 
tisàn de rabroration de cette loi, je ne m oppose pas a 
U demande de M. Dejeante. 

M. OAUTUI'R DE Cuuan. — Ose* dene demander la dis. 
cussion immédiate 

Lurgesue est déclarée par 9>6 voix contre t.11 
La proposition est renvoyée à la Commission de 

la séparation île l'Kgl'se et de l 'Etat. 
L E S E R V I C E D E D E U X A N S 

La Chambre reprend la discussion de la loi mili
ta ire . 

M. I l B A » i « dit qu'il faut avant tout une, bonne ar
mée de première liirne. capooie de supporter le choc des 
Allemand* dès la déc-Uraboiv de guerre. 

M. Uorzr considère que la loi réalise I égal i tu du scr-

" ï l i i i o dit que le servir» de deux ans ne peut 
vivre sanc un nombre ;is-'e>7. grand et variable d empires 
et de rengagés parée que c'est un service à court terme 
dont le propre eut de ne pas fournir de cadres. 

P O U R L E S T I S S E U R S D U N O R D 
M. Jules Dansette demande à la Chambre de pla

cer en tê te de l'ordre du jour de la prochaine séan
ce, le rapport que M. Cfementel a déposé à la veil le 
des vacances sur une proposition demandant le voto 
d'un- crédit de cent mille francs pour les t isseurs 
du Nord. Cette proposition fut dépose*» à la pério
de la plus critique de la grève d'Aimeiit ières , le 7 
novembre dernier. Il en reste le souvenir douloureux 
et de grandes misères. La Chambre a le devoir de 
tenir ses piorocsse-, surtout lorsque l'exécution de 
ses engagements doit apporter un peu de bien-être 
à ceux qui sout inrent d'un long chômage. J e ne 
crow pas qu'il se trouve un seul de- me* collègues 
pour combattre les conclusions du rapport de l'ho
norable M. Clementel. Dans ces conditions, nous ne 
retarderons pas d'une seule minute le grave débat 
inscrit à l'ordre du jour de la prochaine séance e t 
nous aurons la satisfaction commune d'avoir com
mencé notre journéo par un acte de solidarité en
vers de braves gens, c g n e s de notre bienveil lance. 
(Vifs applaudissements.) 

MM JATTBJW et Dvviua:. — A vemdœdi ! (Protesta
tion» t droit»). 

M Ouyot-Dossaigne, président de la Commission 
de l '" inee , accepte l'inscription pour demain, sous 
reserve qu'il n'y aura pas de débat . 

Demain mardi, à 2 heures, séance publique. L a 
séance est levée' à ti heures 5. 

LA CUcSRE RUSSO-JAPONAIST" 
L a s i t u a t i o n . - L' in v e s t i s s a m e n t d a P o r t - A r t h u r . 

L a * c o s a q u e s d a n s l e N o r d - E s t d e l a C o r é e . 

Toute1» les dépêches — qu'eill"s so ient de «curée 
anglaise ou russe, — font pressentir l'investisee-
meiit rapido de Port-Arthur e t sa prochaine prise. 
Il serait souhaitable, eepeudajji , que le gênerai 
Steessel puisse retarder l e plue longtemps possible 
lu marche des, Japoiuiis sur Port-Arthur. Dans cet 
t e ville, comme les RUSH*1!*'se trouveront dans des 
forts à l'épreuve des projecti les de la grosse artil
lerie, 1™ assaille de leur ennemi resteront, su ivant 
t o u t e probabilité, sans résul tat , e t n 'about irent 
qu'à une sanglante boucherie. Il est évielent que 
les pertes terribles éprouvées par l 'assail lant à K i n -
Tchécu, qu'on avoue officiellement s'élever à 3,500 

liai , feraient réfléchir pour 1» su i te des opéra-
t i sns des généraux européens. 

Jssmaia un d» ces derniers a'oserait»»'exposes- asrx 
sacrifices des ries) nécessaires pour une t e n t a t i v e 
df a — u t centre Port-Arthur. Mais les Japona i s pro
f a n e n t le plus grsavd mépris pour la r i e humaine. 
Les pertes ne sont r ien, il n'y a que la résultat qui 
importe. C e s t pourquoi, il faut compter que le» 
leçons de la dernière batai l le ne porteront aucun 
fruit e t s 'at tendre à ce que le plan primitif cora-

re la pli 
exécut ion . 
portant un coup de force contr lace soit sais s, 

Si, entre lo Transmandchouricn et le Yalon, il 
ne se passe que d'insignifiants engagements d'a-
vairt-gantie, U n'en est pas de même dans le nord-
est d e la Corée, où l'on signale de tous côtés des 
détachements russes de plus en plus importante. 
Ce sont d'abord « six cents Cosaques e t s ept ca
nons »», puis « plusieurs centa ines de Cosaques e t 
s ix canons » qui parcourent le nord de la province 
de H.am-K ieng-To. P l u s au sud, sur la grande route 
qui longe la côte, les. autorités annoncent l 'arrivée 
à Tan-Tchion d'un corps d' infanterie es t imé à 4 .000 
hommes. Ces rnewrstons répétées de troupes russes 
d'ans toute la zwne qui sépare lo Toninen e t l e h a u t 
ï a l o u de la mer du Japon sont de nature à obliger 
1'a.rmée japonaise à, y détacher des forces suffisan
tes pour y faire face, mais elles sont moins dange
reuses pour cet te armée depuis que sa base de ra
vi tai l lement n'est plus à. Pieng-Yai ig ou a Andjou, 
e t a été rapportée plus à l'ouest, à Yong-Am-Po, ou 
même à Ta-Kou-Chan. 

D a l n y é v a c u é e t i n c e n d i é p a r l e s r u s s e * 

Paris . 90 mai. — L'agence Y Information, publ ie 
la depêt-h" su ivante que noua vous transmettons 
sous réserves : 

« Chéfou, 30 mai (source anglaise) . — Les Russes 
ont complètement évacué Dailny à l'approcho des 
Japonais . L a ville? a é t é incendiée. » 

L A P R I S E D E K I N - T C H E O U 
Monkden, 30 mai. — P a r su i te de l'impossibilité' 

pour les Russes de défendra, sans l 'aide de la flotte, 
les positions au sud de Kin-Tchéou, ces positions 
n'avaient qu'un caractère démonstratif e t n 'étaient 
armées que de canons pris en 1000 aux Chinois, 
avec peu de munit ions . L'occupation de ces posi-
t iens par les Japonais , avec les grandes pertes qu' i ls 
ont subies, ne change pas l a s i tuat ion . 

Une dépêche de Tokio aux journaux annonce que 
le gène'rai Fock, qui enmma.n»ïait lei» troupes russes 
à Kin-Tchéon, est grièvement blessé. Bien que le 
fait ne soit pas invraisemblable, il convient de ne 
l'a eu. illir que sous réserves. 

On M- souvient que les elOpêches japonaisi^s as.su-
ruient, au le-nldemain de la hata-ille du Yaîou, que 
le général Zassoulitch avait é té t u é ; or, il ne fut 
même pa.s ble.seé. 

N o m b r e u s e s e s c a r m o u c h e s 

Tokio. 30 mai (sour'o anglaise) . — Le général Oku 
annonce qu'un détachement japonais a attaqué, sa
medi et bat tu 2,000 Cnsiaques à Aijano-Pi<;n-Men, 
au nord-est de Feng-I loang-Cheng. L'ongagemant 
a commencé a huit heures et demie, et s'est terminé 
à on/.c he'umfi et demie. Les Japonais ont eu quatre 
tues et -'8 blessés. Les pertes des Russes sent incon
nues. 

Ije géne'ral Kuroki annonce, de son côté, Un cer
t a i n m;mhre d'escaniiouchee d'avant-jiostes, dans 
leLsquelU^s huit eelaireurs russes ont é té lait.s pri
sonniers . 

LE CONGRES DD COTON A ZURICH 
DaiLs l'une d-e wefi wéanoo le CVmgrès internatio

nal du ooton, t*>mi à Zurich, a pris à l 'una«iniité 
la ri'wrlntion suivanU- : 

Le pTem:«~r Congrès de Vindustrie rotornière exprime 
ras.-ur.in. <> tjue ta grande auagmentaUon tles pri:; Sa co
ton oauwe u* lourdes tharjes à tous ceux qui lont uasage 
de Luttai»matière, et invite en ccoséqnence le comité nom
mé par lui pour veiller aux intérêts de l'industrie ooton-
nflère, à faire remarquer à toute* les ae«ocrations repré-
flemées mu ConmB. à la population en gtviorai et aaz 
g<>uvern*fn-»ntK de tous les pays mdustrieU, la nétecsité 
absolue d'un dév^loppenieiit piu» grand de ta produ- tion 
du coton, et à êv€-iiW leure symo«*thies pour tous les 
efforts faits dans oe biit. Le COO&TÛS et>t feinieme-n-t per
suade que l'aiMOTieirtation de la prcdnn-tion du coton est 
indTM)e.nrNable au dévelo ncmen-t de J industrie ru ' Muik 
re. Ije Congrès exprime sa retonnaifnance aux gouverne-
mentis et aux in»ututK>iiA qui ont contribué à développer 
la culture du coton dtans le* colonies. » 

Après une lont;ne disciismofi sur la .situation défavora
ble créVe à ^'imiastrie dsi coton par les spécolations à ter
me, le Coagrèn a décidé de pner son <omdté de /aire des 
d«;marclw« auprès d^u boumea de Liverpool, de New-
York, de la Nouvelle-Orléans et d'AlexaovIrie, pour les 
rendre attentives aux abus quà se -roduiisent, et peur les 
prier d'enirjêther que des pe.*onnes qui ne sont ni pfan-
teuni, ni tisseurs, ni filateurs, puissent se livrer à des 
manœuvres préjudiciables au marché. Le t>omité voit in
vité à denianuier pour cela L'appui de UM^ les gouverne
ments, et à faire toutes les dumaix-hes paopres à enrayer 
ces abus. 

Voi là une d*kision à laquelle o n ne saurait as
sez applaudir et qui const i tue uno nuceure cfticaco 
ot Hr?oe»aire que tout ex igea i t impérieusement 
i\am> Us < irc-onstances a-ctuelles traversées par Tin-
tïustrie cotonnier©. 

MARIAGES & FIANÇAILLES 
NOUA apprenons que le mariage de M. Louis Bouclet 

avec Mlle Klise Uuval.aura lieu en l église Saint-Vincent 
de Paul, à Boulogne-sur-Mer, le mardi 31 mai. 

Les Elections du 29 Mai 
EN BELGIQUE 

L o s x t ô s i x l t A t s o f £ L o l e l a 
SfialNi A . T 

l * r o i I n c e d e B r a h a i n t 

BrVTXELLEd. — Voici les dernrers résultats 
COTITITW : Indépenâants , 18 ,513; l ibéraux, 59 ,794; ca
tholiques, 89,575'; socraJistw, 96,460. 

L O U V A I N . — Réeul tat officiel : D iv i seur d o c t o 
ral , 21,496. Catholiques, 42,991. Elus : MM. Rober-
ti e t Descamps, effectifs, et Vandt»n Bccsche e t D e 
Becker , suppl iants . Libéraux, 20,00(3. Elus : MM. 
Vaoïdierkeioa, eifetif, e t Van E x , supplûaut . 

N I V E L L E S . — Résul ta t officiel : oatholiquos, 
25,804 : Elue : MM. E a g è r ^ Uunnont, effectif, e t 
Pastmr, suppléant. Libéraux, 32,493. Elue : M M . 
Brûle, effectif, et Chariot, s n p p k a n t . 

P r o v i n c e d ' \ n v e r « 

A N V E R S . — R é s u l t a t officiel : Div i seur électo
ral , 17,367. U a ^ l i q u o s , 66,841. E l u s : MM. Leclef, 
Steenackers et de Vinck <lo W i n n e œ e l e , effectifs, 
et D e Hamaix et B iar t , suppléante. Libéraux, 
52.0J9. Elus : MM. V a n den N e s t , Verepreeuwen e t 
Vnn de Walle , effectifs, e t V a n (1er Molen. Cal'leun 
e t Kreplingcr, suppléants. P e r t e d'un siège catholi
que au profit des l ibéraux. 

M A L T N E S - T T l i N H O U T . — Résul ta t officiel. D i 
viseur électoral : 20,683. Catholiques : 62,051. G o » : 

M M . de Merode-ïVWerluo, de Meester de B»>tzon-
broeek et Van d^ Werve, el lectifa, « t Oooils, supplé
ant. Libéraux : i> ,532. E lus : MM. Bergmajin, ef
fectif, «t Lainot, suppléant . . . . 

P r o v i n c e d e l a F l a n d r e O c c i d e n t a l e 

F l T R N E B - D I X M V D E . — E l u s : d e Liroburg-Sti-
n i m , catholique,! et Verboke, l ibéral. R é s u l t a t s . 
Cktholiqiww, 29,069: l ibéraux, 15,986. E l u s 1 catho
lique et -mi l ibiriJ. I^es cathol iques perdent un siè
ge : celui de M. De Spot . 

GOÏTRTRAI-YPRES. — Résultat officiel : Divi-
scur électoral, 17.888. 

Catholiques, 59.664. E u s : 5 D f . de Vinck et V a n 
den Peereboom, ei îectifs e t Laudas e t Bruneel de 
Montpi'llier, suppléants . 

Libéraux, 25.578. Elus : M M . De Ridder, effec
tif, e t Vandevenrie, suppléant. 

B R U G E S . — Résultat officiel. Div iseur électoral: 
13.531. 

Catholiques : 25,420. Elu : M. V a n Ookerhout, ef
fectif. Il n'y a pas de suppléant. 

Libéraux : Elu : M. de Lanior. Il n'y a pas do 
suppléant . 

jLaxeaa b o u r g 

Arlon-Marche-Bastogne. Neufchâteau-Virton. — 
Résul ta t officiel. Div iseur électoral : 21.664. 

Catholiques : 43.329. Elus : MM. Devolder et Or-
ban de Xivry , effectifs, e t de Favereau et de P i t -
teurs-Hiegaerts , suppléants. 

Province de \amur 
Résu l ta t s (moins 3 bureaux): Catholiques. 65.637; 

l ibéraux, 57.182 ; Elus : deux catholiques e t deux 
libéraux (statu U"")-

C H A M B R E 
P r o v i n c e d e l a F l a n d r e O r i e n t a l e 

ALOST. — Résultat officiel. Diviseur électoral : 
9.480. 

Cathol iques, 34.856. Elus : MM. Woeste , de Sa-
deleer et Bethune , effectifs, et P ierart , Moyersoen 
et Van dor Linden, suppléants. 

L i b é r a u x : 11.325. E l u s : MM. R e n s , effectif et 
V a n der Schueren, suppléant . 

D a e n s à i e s : 9.4<s0. E l u : M. Pierre Daens , effec
tif. I l n'y a pas de suppléant. 

S o c i a l i s t e s : 2 . 8&. Pas d'élu. 
Les catholiques perdent un siège au profit des li

béraux. 

A U D E N A R D E . — Désultat officiel. Diviseur élec
toral 8.825. 

Social istes , 1.632, pas d'élu ; catholique dishident, 
2.572, pas d'élu ;, l ibéraux, 10.3S2, élus M. Lief-
mans, effectif e t M. D ' i l a u w c r , suppléant ; catho
liques, 17.651, élus MiM. de t îhell inck d'Elseglieni 
e t Thienpont , effectifs ; MM. Pone t t e e t Validera. 
t rae ten , suppléants. 

GAND-EECLOO. — Elus : G catholiques, 3 libé
raux, 2 60ci»listes. 

Chiffres : Catholiques, 72.732 ; l ibéraux, 32,601 ; 
social istes , 21.773 ; daensistes , 7.126. 

U n s iège perdu pour les catholiques. 

S A I N T - N I C O L A S . — Résu l ta t s : Cathol iques, 
36.221 ; l ibéraux, 9.432 ; l iste Van O w r l o o p , 503 ; 
l iste Verlaet , 1.234 ; l iste de Cannajçt d 'Hamale , 
234 ; l iste Conner, 1.56 ; l iste d'Hooghc, 446 ; l iste 
Callaerts, 727. — Cn siège perdu pour les catho
liques. 

T E R M O N D E . — Résul ta t définit i f : Catholiques: 
35.899 ; radicaux-daensistes, 3.329 ; l ibéraux, 9.133. 

Diviseur électoral : 8.633. 
S o n t éJus : MM. D e Brnyn e t Tibbaut , catholi

ques « t Va n D «jaune, libéral. M . de Kerkkeve , «•> 
thol ique, est é l iminé. 

P r o v i n c e d a H a l o a s t 

C H A R L E R O I . — Résultat définitif : Social istes : 
70.083 ; l ibéraux, 20.263 ; catholiques, 43.323. 

E l u s : 2 catholiques, 2 l ibéraux e t 6 socialistes. 
MONS. — Résul tat officiel : Diviseur électoral, 

12.707. Catholique», 24.193. Elus : M M . Harmignie , 
effectif, e t LatteUT supp léant ; l ibéraux, 25.415, é lus: 
M M . Massen e t Descaaaps, effectifs e t Demerbe e t 
V a n Hassel , suppléante ; socialistes, 39.692, élus : 
MM. Maroille, Brenes e t Pép in , effectifs, e t Bus-
t i e n e t Dendal , suppléants ; socialistes diss idents , 
1.540, pas d'élu ; autres socialistes diss idents , 2.162, 
pa d'élu. Les catholiques perdent un s iège au pro
fit des l ibéraux. 

S O I G N I E S . — Résu l ta t officiel : Diviseur élec
toral, 11.318. Libéraux : 15,^91. Elu : M. Paternos-
ter. Oathol iquos: 22..rj36. E l u s : M M . Mabil le e t 
Gravis. Socialis+^g . 22.298. E lu : M. Mansar t . 

Les ca'i'.oiiqu^a en lèvent un siège aux socialistes 
ave/o 338 voix de majorité. 

T O U R N A I . — Le bureau principal s iégeant à 
l 'Hôtel-de-Ville a proclamé lundi, à sept heures e t 
demie du soir, les résultats officiels de l'élection lé
g is lat ive de Tour n ai-Art h. Comme nous le publiions 
hier mat in , e t contrairement à un faux bruit qui a 
circulé à Tournai , lundi toute la journée, — bruit 
d'après lequel à la suite d'une erreur de po intaee 
d*un bureau dépouil lant d'Ath, M. Roger n 'é ta i t 
pas élu et M. Defaux passai t , — trois catholiques 
MM. Duquesne , r/racia e t Hoyois sont élus avec 
41.999 vo ix , e t trois libéraux, M M . Crombez, Ou-
vurleaux e t P-oger avec 39.929 voix. Le diviseur élec
toral é tant de 13.309, les deux l istes socialistes qui 
ont obtenu : celle de Poui l le , 1.194 voix e t celle de 
Dwfaux 12.718, n'arrivent pas au quorum. 

Les suppléants élus sont : D u côté catholique : 
M M . Renard, Debruyok Jt Houtar t , du côté libé
ral : MM. Lizon, A.-ou, Duvelaar. 

Lundi , à cinq heures du soir, une manifestat ion 
catholique a parcouru la ville, accompagnant MM. 
Duquesne e t Hoyois , qui ont prononcé des discours 
au local de la Propagande catholique, avant >a dis
solution du cortège. 

THUTN. — Résultat officiel : Div iseur électoral, 
15.171. Catholiques : 18.580. E l u s : MM. Derbaix , 
effec-tif et Gendëbien, suppléant. Libéraux : 18.090. 
Elus : MM. Waioqué , effcct'f, e t V i l a i n , suppléant. 
Soc ia l i s t e s : 15.171. E l u s : MM. Berloz, effectif e t 
H a i n a u t , suppléant. Isolé : 553. P a s d'élu. 

P r o v i n c e d e L i è g e 

LIEGE. — Voici les chiffres définitifs : Catholi
ques : 46.876 ; socialiste*, 65.514 ; l ibéraux, 40.310. 
Éius : 4 catholiques, 3 l ibéraux, 5 socialistes. Les 
socialiste* perdent deux sièges: : l'un au bénéfice 
des catholiques et l'autre au bénéfice dos l ibéraux. 

H U Y - W A R E M M E — Résultat officiel : Catholi
ques : 28.005. Elus : MM. Pi tsaer et Terwangne, ef
fectifs , e t Cartuyvels et Dardennc, suppléants . Libé
raux : 15.778. Elus : MM. Giroul, effectif e t Mottart , 
suppléant. Social istes : 23.600. Elus : MM. Hubin , 
effectif, e t Lebeau, suppléant . 

V h l i V I E R S . — Résu l ta t s : Catholiques, 22.122 ; 
l ibéraux, 12.759 ; socialistes, 19.023 ; agricoles, 
3.263. 

P r o v i n c e d e I . i m h o u r j j 

H A S S E L T . — Résul tats définitifs : Catholiques, 
23.2'H ; l ibéraux, 8.713. Elus : 2 catholiques e t 1 
libéral. Le- catholiques perdent un sii'(i,e. 

TONG-RES-MAESEYCK. — R é s u l t a t s : Catholi
ques, 23.736 : Gielen, catholique dissident, 14.GG2 ; 
l ibéraux, 4 .402 ; socialistes, 1.272 ; schismocrates, 
755. 

MM. Ciclcn, Hel leputte et Desmaisières , élus. 

L E B I L A N D E L A J O U R N É E 
Voici , d'après les résultats acquis lundi à 5 heu

res de l'après-midi, le bilan de la journee : 
Sénat. — Trois sièjz^e perdus par les catholiques: 1 à 

Ostende, gatfue par les libéraux; 1 à Anvers, gagné par 
les libéraux; 1 à Bruxelles, gagné par les indépendants. 

La perte d'un siège à Amers n'est pas absolument cer
taine. Quant » la victoire des indépendants à Bruxelles, 
elle est à peu près certaine. Le sort du 4' siège à Bruxel
les est également imertam. 

Chambrr. — Neuf sièges gagnés par las libéraux : 6 
gagnés sur les catholiques^ 1 à Tournai sair les socialis
te^ ; 1 à Lliarleroi sur les socialistes ; 1 à Liège sur les 
socialistes. 

Troû»«ièg«s gagnas pour les catholiques : 1 à Liège, ga
gné sur les sociahstes ; 1 à Soignies. gapné sur les s o c s -
lifetes : 1 à Hay-Warermre. pagné sur les socialistes. — 
Le gain d'un siège à C'narleroi est probable. 

Ln siège gogné par les socialistes : 1 à Verviers, gagné 
sur les catholiques. 

Six sièges perdus par les socialistes : 3 gagnes par les 
ca.tholiqiKs; 3 garnies par les libéraux. 

^ept sièges ipe*-dus par les catholiques: 1 à Hassr't, 
paané pqr 'es libéraux : 1 à Oind. eH'-fié par les l'béra ix ; 
1 i Siint-Xirolas eâgné par les libéraux ; 1 à Termonde. 
gaErné par les libéraux : 1 à Mr»is catrné par les libéi.iux : 
1 à Alost^cagné j'ar les libéraux ; 1 à Verviers ga^né par 
les socia'ûStes. _ _ _ _ ^ _ ^ 

L E N O U V E A U P A R L E M E N T 
T/t Sfnat, qui é t a i t composé de 63 catholiques, 

41 l ibéraux, et 6 radicaux-accialistras, comprendra 
60 catholiques, 13 l ibéraux, et 1 indér-cndait . 

La Chamire, où s iégeaient 96 catholiques,. 34 li
béraux-radicaux, 3t socialistes et 2 daensistes , au
ra 93 catholiques, 43 l ibéraux-radicaux, 28 socialis
tes , e t 2 daensistes . 

La majorité' geuverneincntale sera Ame, «n g £ , 
nat , d e 19 voix a » l ieu de 10, et à la Chambre, d« 
20 w i x e n l ieu de 26. 

I J H B A G A R R E S D E T O U R N A I 

Voioi d e s renseignements e x a c t s sur les incidente 
qui se sout produits d imanche soir, à Tournai. AI 
aern arrivée, vers 11 heures du aotr, M. Hoyois a) 
é t é reçu à la gare par « n groupe de 250 catholiques 
qui lui ont fa i t unie euUieusmste réception e t l'ont] 
condui t e n triomphe jusqu'au Cercle S a m t - J c -
seph, où l'honorable député a prononcé u n discoure. 

D e la gare a u local du Cerole les manifes tants ca
tholiques omt é té suivis par plusieurs centaines dé 
l ibéraux, b w h i t e t siffrant. Prasieura bagarres oai 
é d a t é en cours de route. Un membre de 1» J e u o a 
Garde a été bleseé à 1» t ê t e à l'aide d'un ins trument 
contondant . Son agresseur n'a pas é té reconnu. 

L E S A P P R É C I A T I O N S D E L A P R E S S E 

U S JOURNAUX CATHOLKJUBB 

Le XX' Siècle. — H n'est pas passible, à ITi?uTe ac
tuelle, d'apprécier en pariaa.e oannaifeesace de cause, lo 
résultat d» l'élection. Mais bois laits s'imposent à l'évi
dence. 

1) Les socialistes sont battus à plate couture. Vis per
dent six ou sept sièges, non pas par le has*-^ (fe J a ^ . , 
partition des voiï, mais parce MttTj« perdent «hé voix, 
parce que Je. uoinJw* de lettre r~rts»»ns, «ans la plupart 
oes fcrrotidusseuieuts du payi-, a diminue dans une pro
portion consiUMrable. yuel massacre, quelle hécatombe de 
bonnet» rouges! Trociet, Donna- Cavrot, Brasquart-, 
Goûters, Fouille «t peut-être Furnànont. Le 29 mai a 
été le iiedan de t o œ « s capitaines Fracasse, oui se flat
taient, avant les élections, de faire encore de nouveHesi 
conquêtes. 

2) Les libéraux gagnent neuf sièges et un nombre à' 
peu près proporiionnsl de suffrages. Mais au détriment 
de qui, s'il vous plaît? ils ncus enlèvent six si<«;e.s. c'est 
vrai. Mais deux de ces six sièges, nous les avions con
quis, il y a deux ans, à la ifaveur d'une éTectkm partielle 
et à la majorité absolue. Et trois autres ne nous échap
pent oue grâce à La coalition de tous nos adversaires 
dans des arrondissements où ils luttaient, à la dernière! 
élection, séparément. Les libéraux gagnent des voix, mais 
ce n'eut pas sur notre dos. 

3) Le gouvernement caehol'qoe, loin d'être usé pan 
vingt aimées de pouvoir, mainti.nt pour ainsi*4:re toutes 
ses positions. Il perd, en résumé, deux sièges à la Cham
bre et deux sièges au Sénat. Mais le nombre dé vois 
catlioliques augmente d'une manière sensible dans pres
que tous les arrondissements. 

Il n'y a donc ras eu. dans le pays, de mouvement d'opi
nion contre Je gouvernement catholique. 11 n'y a un mou
vement d'opinion que contre le socialisme... 

Le Journal de Bruxe/le*. — « Numériquement. 1« 
parti catholique, qu'on disait à i apogée de sa puiesance, 
a maintenu ses positions dans le pays. Mieux encore: i l 
les a sensiblement renforcées dans la plupart des ar
rondissements. Nous ne reculons donc pas; nous ne som
mes pas statiennaires ; nous gsgnons toujours du ter
rain ». 

Le Patriote: < Le battu, c'est le socialisme. Maté par 
le gouvernement en 1932. en flagrant dent insurrection
nel, frappé sur lo terrain communal en 1903. le voilà 
corrigé de belle faccn par les électeurs de la Chambre 
en 1904. Ce résultat n a certes rien qui doive attrister, 
les bons citoyens 

i La majorité de la Droite est diminuée, mais suffi
sante pour faire de bonne ibesogne. Cette leçon peut lui 
servir et améliorer sa situation.» 

Le Bien, l'irldu-, — < Plus q l l e jamais la bonne etf-
tente et l'organisation rationnelle de nos milice» électora
les doivent être l'objectif de tous ceux qui ont à~ cœur 
l'avenir du parti catholique et le bien-être du pays lui-

Le Courrier de BruxcVe*. — « Le socialisme est en 
réalité le grand vaincu de la journée, car ses multiples 
défaite? sont sans compensations. T.e siège sénatorial qu'il 
gagne à Bruxelles dans des conditions assez pitenso fait 
plutôt ressortir l'éclat de ses pertes à la Chambre. » 

Le Courrier île VEsr/tut, — « La journée tlectorale 
d'hier, sans atteindre le prestige gouvernemental, com
mande la vigilance, le travail et l'union. » 

La Patrie, de Bruges. — t Puisse cet échec avoir com
me .«sanction pratique une entente PJIK cordia'e et phia 
durabV. une ardeur plus virile et plus égale, avec la fer
me résolution de m-^ner s.ins décMiraceTnent comme sans 
forfanterie le ben combat de tous les iours. le seul qui 
soit fécond en heureux résultats pour l'Eglise et pour la 
Patrie. > 

I J S JOUTUVAUX I J B É I U r X ET SOCIALISTES 

L'Etoile, appréciant les résultats du scrutin, se borna 
à souligner • le réveil liliéral » et ajoute : « Le parti libé
ral a infligé un échec sérieux aux deux partie qui le dé
claraient mort et enterré. Petit bonhomme vit encore ! a 

La Gazette. — Le parti libéral a retrouvé, avec son 
unité, son élan et ses espoirs. On le sait animé de ta 
volonté d'accomplir les grandes réformes -ui s'imposent.. 
Pour la première fois depuis vingt ans. l'avenir immé
diat .i~-»arait éciairci. 

\.'lndé.prntÎ4nic*. — « Xous touchons à la fin du ré
gime clérical et le beau soleil des gueux monte à l'ho-
zon. » 

La itjfarmr. — c Victoire! Oui victoire! Victoire 
rraleré le vote plural, malgré la représentation prr*pnr-
tioimeMe truquée par les cléricaux, malgré les illettré» 
astreints à voter, fine victoire qui compte double, tripte, 
quadruple ! Une victoire plurale \ ! ! » 

Le Peu-pie. — < Certes le Parti ouvrier a une revan
che à prendre, mais il est ifflcc.ntestab'e que le bloc clé
rical eprt entamé et que la majorité du pays vient de se 
prononcer en faveur du is. U. 

» La lutte continue; nous pourrions dire que pour le 
Parti ouvrier elle ne connaît, ni trêve ni répit. » 

M. Vandervelde s'exprime ain.«i': • La journée r>'«sf 
pas bonne pour notre parti Les élémente flottants qui 
étaient avec nous se sont portés du côté libéral. Ce née* 
pas le parti clérical qui est vainqueur. Ce sont 'es libé
raux qui ont bénéficié d« nos polies, à cause de leur 
unité qu'ils ont reconstituée et de leur) ra*uemen.t i la 
raiv-e du S. U. Mieux cam être vaincu an profit de ceux 
qui veulent avec nous l'égalité politique i . 
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L'AFFAIRE DREYFUS 
L ' a r r e s t a t i o n d a l ' a r c h i v i s t e D a u t r i c h e 

Paris , 30 mai. — Le Gaulois de demain démasque 
ainsi la machination ourdie, dit- i l , par le général 
Audré , M. Val lé , garde des Sceaux, e t M. Baudouin, 
procureur général, pour lemédier àl ' inanité des ef
forts t en té s jusqu'ici pour découvrir le fait nou
veau de nature à établ ir 1 innocence de Dreyfus , — 
machination qui a, comme on le sa i t , abouti à l'ar
restat ion de l'archiviste Dautr iche . 

« Au début, écrit notre confrère, le plan du tr io 
André , Vallé , Baudouin, é ta i t de gagner à leur cau
sai antifrançaise l 'archiviste Oribel in. I ls essayè
rent do tous les moyens : ils tentèrent de le flatter et 
lu i tuent de séduisantes promesses, s'il consentait à 
1rs servir. M. ( iribel in é ta i t un honnête homme : 
a'était peine perdue. Ils dirigèrent donc leurs ef-
aorts sur un autre archiviste du ministère de la guer-
t*e, M. Dautriche. 

M. Dautriche est. comme M. Gnbelin, otiicier u ad-
m'^ûtiation de première classe; comme M. Gribelm, il 
est a.puis de longues années employé au ministère. 11 
était archiviste dans la section de la mobilisation, où il 
était justement apprécié, quand, à la fin de 184». M. de 
Freycinet, ministre de U Guerre, dosireux d c.oigner du 
servis't- des renseignements tous ceux qui avaient été mê
lés à l'affaire Dreyfus, appela dans ce service comme 
archiviste. M. Dautriche. par permutation avec M. Gri
belm. Depuis cvtte époque, c'est-à-dire, sous les mi-
aiatères de Freycinet, de GaJlifet, André, M. Dautriche 
Ovsu^i^it .«s ivu*>ucus u archiviste au oervice des ren-
sugnements. I 

MM.. André et Baudouin imaginèrent d'obtenir de M. 
Dautnche des dei iarauous hostiles aux oinciexs du ter-
vice des renseignements, — deciaratMins dont on aurait 
tire parti devant la Cour. Pour atteindre ce but, M. An
dré chercha tout d'abord à s'attacher par la reconnais
sance M. Dautriche. C'est pourquoi il inscrivit M. Dau
triche au tableau d'avancement. L'inscription a paru à 
ÏOflinel au mois de mars dernier. 

Mais M. Dautriche ne se laissa séduire ni par les pro
messes, ni par ia flatterie. Il refusa de jouer le rôle qu'on 
attendait de lui et le fameux c tait nouveau > paraissait 
ide moins en moins. 

C'est alors qu'on décida de transformer «n accusé celui 
qui refusait de se faire accusateur. 

MM. Baudouin et André, continus le Gaulois, pré
tendent que ta comptabilité du service des renseigne
ments en 1899 présenterait nous ne savons quelles irré-
« l a r i t é s , comme si ta comptabilité de fonds oseret» peut 
Jtre tenue d'une façon absolument régulière. 

Osa irrégularités qu'ils prétendent avoir constatées 
•tant la comptabilité des fonds secrata de la guerre aa 

1890. MM. Baudouin et André en rendent responsable 
l'archiv'ste Dautriche et, toujours hantés par l'idée de 
trouver un fait nouveau, ils n'hésitent pas à soutenir que 
ces sommes dont l'emploi, d'après eux. n'est pas justifié, 
auraient servi a payer les témoignages de Czernueki au 
procès de Rennes. 

Vendredi dernier, M. André manda en son cabinet M. 
Dautriche. Celui-ci ne se laissa pas intimider; il opposa 
une protestation inditmée aux accusations dent il est l'ob
jet et il refusa de déclarer, comme on le lui demandait, 

•que. ^Wf. fends du .«^-vioe des renseignements avaient ser
vi à-acheter un témoignage. 

Ufle scène des plus violentes se produisit. 
> Finalement. M. André annonça à M. Dsro'Tirhe qu'il 

le déférait à un Conseil ^ de guerre. En attendant, il lui 
inflitreart ders arrêts de rigueur. Le même soir. M. Dau
triche était conduit au Mon' Valérien. d'où il a été trans-
féré à la orisen du <Tw>rcrr~Mi<fi. 

» M. Dautriche. dit en terminant le Gaidoi*. continue 
à protester énergiquement contre ses accusateurs qui 
çherchen. à atteindre, par dessus sa tête, les otficiens du 
service dles Teni-ei^nements et peut-être aussi MM. de 
Freycinet et de 0*llifet. 

»*ll manifeste une confiance absolue d.-inr l'issue du 
proies. Il demande de comparaître au phis tôt devant un 
tribunal, où son avocat et lui-même parleront à l'^jinion. 
-Mais le procès aura t il lieu? 

» Les faits allégués, i-i par invraisembVi&le, ils étaient 
exacts. Feraient couver s nar la loi d'amnistie farte pour 
sauver Zola «t autres dr:yfusaras de marque ! » 

I . A G U E R R E K ( S S O - I \ P O \ . \ I S E 
Mouvement île troupes en Corée 

New-York, 30 mai. — Suivant des informations 
de Washington une nouvelle division aura i t qui t té 
le Japon pv,;:T une dest inat ion inconnue. On croît 
que cette divis ion enveloppera l'arrièro des Russes 
au nord-est de la Corée et qu'elle interceptera les 
détachements qui menacent les communicat ions du 
général Kuroki . 

L A « M A R C H E D E L ' A R M E E » 
L'état des maUutes 

Par i s , 30 mai . — A l'Hôpital mi l i ta ire du Val-de-
Grâce on refune de donner des nouvelles des mala
de» en tra i tement à la su i te de la trop fameuse 
u Marche de l 'armée» . 

A l'HôpiraJ >'^c-ker, où se trouve le soldat Prou-
vost, d u 15o chasseurs à cheval , o n déclare qu'i l es t 
hors de danger. , 

On est éga lement sains nouvelles des malades de 
Versai l les où lo génoral André à lui-même s ignalé 
aujourd'hui six cas considérés comme graves . 

L E S U C R E A G R I C O L E 
Paris , 30 mai. — M. Trannoy a déposé aujour

d'hui, sur le bureau de la Chambre, le projet de loi 
e x e m p t a n t de l ' impôt les sucres employas à l'ali
mentat ion du bétai l . 

U N E RAZZIA E N T R I P O L I T A L N E 
Tripoli , 30 (source angla ise) . — U n courrier arri

v é d e Sinanouro (oasis tnpoJi ta ine) , s i tuée près de 

la frontière de Tunisie , rapporte que le 27 courant, 
à l 'heure die la prière, trois bandes de Charnbaiis de-
Tunis ie ont fai t en territoire tripol i tain une in
cursion au colins de laquelle ils o n t massacré des 
habi tants e t enlevé des chameaux. 

Quatre-vingt-dix Chamba?s out é t é tués dans un 
combat à Derf. Los Tripolitains. demandent au gou-
verTM-ment just ice et rest i tution de ce qui a é t é vo
ie. Les c o m m e r ç a n t de Tripoli cra ignent des trou
bles à Gndamés-. 

i A U M A R O C 
Les prisonniers américains 

Washington , 30 mai. — Le Ministre des Eta t s -
U n i s au Maroc télégraphie qu'on menace de tuer 
MM. Perdicaris et Varier , dans le cas où l'on n'ac
corderait pas au bandit Raisouli ce qu'il demande. 

L'ITALIE E T L E S A I N T - S I E G E 
Un discours de .V. Giolitti 

Reste , 30 mai . — Aujourd'hui sont venues à la. 
Cli-anibro 'les interpel lat ions de MIM. Mazza e t Quer-
ci «UT la protestation du p^pe à Dropos du voyage 
de M. Loubet et sur la pol it ique du gouvernement 
à l'égard du Vat ican . M. Mazza envoie de chaleu-
reiisci, félicita liane à M. Combe* e t à la Chambre 
française qni ont afl innc le d r j i t incontesté de l'I
ta l ie sur Rome. 

M. Giol i t t i , président d u Conseil , répciad&nt, dit 
notamment : 

« La phrase concernant le roi et ( I t a l i e a dorme 
l'oocacùon au gouvernement de la nat ion amie de 
fa.i%.> clc-s déclarations qui « ' a v a i e n t jamais été fai
tes par lui et qui suffisent par elles seules à effacer 
tout souvenir des, diss*entiiii*,ntn passés. La raote 
n'est que la répétit ion des protestat ions qui se re
nouvel lent depuis 34 ams. Cependant l 'I tal ie n'a 
aucune raison de changer sa pol it ique à la sui te de 
cet te note. 

» L'I ta l ie qui n'a rien à craindre peut envisager 
avec tranqui l l i té l'arrivée des congrégations étran
gères en I ta l i e . Toutefois , si ceMes-ci créaient des 
embarras à l 'Italie ou froissaient « l ' i tal ienncté », 
le p uvernement ferait son devoir en les expulsant 
en vertu des lois. » 

L E S A N G L A I S A U T H I R E T 
Catpibat sanglant. — Le courage des Thibétaint 

Londres, 30 mai. — Le Daily Mail publie uno dé
pêche de Chumbi (Thibet) donnant le compte-rendu 
d'un combat qui a eu l'eu le 2G mai dernier, e n t r e 
l 'expédit ion anglaise e t les Thibétains . D a n s ce com
bat , les Anglais o n t eu un l i eutenant et trois ci-
payes tués , tro is officiers e t neuf hommes blessés. 
L e s Thibétaina o n t subi des pertes é levées ; o n leur 
a fai t 37 prisonniers. Le eomhat a duré deux heures. 

Gyang-Tae, 30 mai. — Les Thibétains o n t donné, 
«Uns le combat du 36, les preuves d u plus grand 
acharnement « t dn courage le plus héroïque. 

Lva Angla is durent faire sept broches au vi l lage 

occupé par 700 Thibétains. et le prendre maison par 
maison. IJC combat dura ainsi 14 heures. Le vi l lage 
était défendu par des recrues arrivées la ve'lle au 
soir de Lhassa et qui déclarent que, si e l les ava 'ent 
été au courant de la topographii» des l ieux, il a l 
l a i t été impossible aux Anglais de les déloger. EUcs 
ajoutent qu'il y a trois mille combattants dans le 
fort voisin du vil lage. 

DERNIERES NOUVELLES REGIONALES 
L E M I N I S T R E DES TRAVAUX PUBLICS A 

DOUAI . — L'après-midi a ete consacrée par M. le 
Ministre à une visite du Musée 2t de l ' i lèie! de Vide. 

M. Maruéjoala a. en outre, assiste à une reunion de la 
Ciiainbre de Cc:iin:-..w spccialsjuent convoquée à cette 
occasion. Il a conféré avec les délégués de la Chambre 
de Commerce de Douai et las îepicontants des compa
gnies houillères signataire* de la convention financière 
relative a l'exécution du canal du Nord, de la suite à 
ctonner au projet voté par la Chambre des députes, le 25 
décembre 1903. 

La réunion était pres:dée par M. le Ministre des Tra
vaux .publics. La réunion avait pour objet d'obtenir des 
comiwignies houillères la promené qu'elles maintien 
draient leur engagement de garantir, jusqu'à concur
rence de 55 millions de francs, les émissions que la 
Chambre de Commerce sera autorisée à contracter pour 
réaliser son ol l ie de concoure. Toutes les compagnies, 
sauf une. ont déclaré maintenir leurs engagements dans 
leur intégrité. Le ministre a informé les membres de la 
réunion qu'il n'attendait que cette déclaration pour met
tre sa signature au bas du commencement d exécution 

Procès- verbal de la déclaration des cempagn es a été 
s*mé et M. k> ministre des Travaux public» */est rendu à 
«crleux. où sont enectués les travaux d'amorce du canal 

du Nord. 
M. Maniéjonls quittera Douai à destination de Saint-

Quentin, par train spécial. „ „ , „ » , „ , 
U N A C C I D E N T MORTEL A SETtorES. — Hier 

après-midi, à la descente de la côte du Hautmont. i Ser-
ques. M. Boroux. 58 ans. conduisait un attelage, qui. 
bieis.it. prit une allure désordonnée. M. Boroux ne put 
retenir ses chevaux qui allèrent «'abattre sur un pilas
tre en briques clôturant la cour de M. Tétart. Le coa-
ducteur fut projeté contre les piquets en fer servant à 
accTocher les chevaux et. tomba sans pouvoir se relever. 

M. li iroux est mort des suites d'une péritonite consé
cutive an choc vicient reçu sur le ventre. 

LA S I T U A T I O N A A R M E N T I E R E S . — A Ar-
metitières, lundi, le personnel était complet, dans tous les 
établissements. A Hc-uplines. les ouvriers du tissage 
Duhot, ont chômé comme à l'ordinaire pour cause d in
ventaire. 

U N GRAVE A C C I D E N T A ARMENTIf iRES. — 
U n preseeur d» la filature de M. Henri Bartholomeurse, 
15 ans, S~eu le bras droit prie dams i engrenage u une 
peigneuse. Il porte d'affreuses "déchirures qui entraîne
ront l'incapacité pemmaneaite du membre meurtri. 

U N E N F A N T NOYÉ A S A I N T POL — Dans U 
ioornée de lundi, le petit Charles Drajmea, âgé de 3 ans, 
jouait avec ses frères sur les bords de la Ternoise. lors
qu'il tomba dans la rivière. San corps n'a pas encore i ta 
retrouvé. 

RBNVEfRlSl! P A R UNJJ AT7TOMOBILE A DCW-
KERQUE. — «L Napaat, anuaiosn da l'haraaone à» 

CxxaiekeToue.BTai.cJie a été renversé sur la route pan 
une autoowbi'e dont le conducteur a nié sans s o n ^ 
de la victime, qui a une januje fracturée ^ ^ 

U N A C C I D E N T A A . N N œ U L l N . - Le minear 
m v e î t * « «a b«as gauche fracturé par u î ^ n T 

L'-AORipsTON DE LA FORET D E R A I S M F * _ 
L auteur de lagression contre i! :1e Miroir*. ô,ie'nc,ua 
avons relatée, a ete «rrete, hier, par U gendarmerie. C'est 
un sieur lielannoy. 

I N Ç B N D I B A M A Q U E T T E . - On angnale i la, 
dernière heure, qu un incendie s'est déclaré t a s â î ÎLiT 
res et dem>e, à la briqueterie Deicourt. à Maroueta?" 

rtXxTfranof™ ^ * " déU'""*- ^ ^ g i U ***** * 
L'ECOLE DE P E O H E DF5 BOULOGNE _ Parie 

30 mai. — 1 * ministre de la Marine a accordé nue tab! 
venuon de 16.000 franc, à l'Ecole praeiqu. de pèche a 
vapeur de Boulogne s>jr-Mer. «or 1„ f o i K i s j ^ 2 ^ 100 
pivleves Kur les primes de !.-. marine marchande 

U N f i G R E V E A LA FOK«K. y 4 n E DOJUGNIFJS 

mines de ] fea-i-pelie Quatre virarte hercheors ont quitta 
le travail a la suite d un différend avec un ingénieur aa 
sujet de la nrronte. Les grévistes ont envoyé ucs ïe ie-
guee a M. Thiry. directeur de 1* Compagnie, qui a pro
mis d examiner la question. On espère que les descente» 
diwnoiird Irai .ce-v.r.t complètes 

LES TIR.'J DE GUERRE A D U N K E R Q U E . - Lun
di, pendant toute la matinée, dee tins a longue poTtéa 
omt été effectués par lœ quatre batteries de forteresse. 
Le général Hermant assistait à la manœuvre. 

UN E N F A N T SOOS UN ROULEAU A C A R N I E -
RES. — Un enfant de cinq ans, le petit J.-B. Leroy, 
étant monté, pour s'strmseT. sur nn rouleau en mouve
ment, est tombé la tète en avant et a été écrasé par cet 
instrument. Son état est grave. 

C U R I E U S E EVASION D U N PRLSONN1ER X 
A N i l N . — Un sieur Marquairie. arrêté sur mandat du, 
parquet de Cambrai, a réussi à s'échapper et. a tenté d* 
se suicider en se jetant sous les roues d'une voiture. II 
a eu plusieurs côtes fracturées. 

DERNIÈRES NOUVELLES SPORTIVES 
CYCLIS31X 

WATTRELOS. — Un groupe d'amie intimes et da 
voisins de César Oarin, qui vent, de se classer 3' de la 
course Bordeaux-Paris, couvrant tout le parcours dans 
le temps remarquable de 19 h. 47 m. 17 s., a décidé de 
rehau'ser cette victoire par une magnifique réception qui 
sera faite au coureur. Cette réception aura lieu aujour
d'hui, mardi, i sept heures et quart, au pont dn Labou
reur. César (iarin doit arriver de Paria par le train de, 
6 h. 55. 

a> 
B l I I E l IN MKTK*atOaLa>«I«I}al 

ROUBAIX, handi, 30 mai 1904. ' 
2 heures asir, 23' an-dessus de «ero, 763, variable. 
5 heures soir, 19' au-dessus de séro, 763, variable. 
9 heure» soir, 19* aa^desana de séro, 763. variable. 

Mardi. 31 mai, 
Minait. I f an deasna de aéro. m variable. 
S heures matin, Vf au-dessus de séro, 762. variable. 
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